
Un coup raté contre la prolifération des armes 

Les mamies font parler la poudre, de C. Ingelman-Sundberg 

L 
es mamies font parler la poudre, roman de la Suédoise Catharina Ingelman-Sundberg, aurait 

dû trouver son public pour deux bonnes raisons. Tout d’abord, on voit des femmes très 

âgées, « retraitées », qui vont militer pour une noble cause ; elles montrent qu’à tout âge, on 

peut donner un sens à sa vie et être utile socialement. Ensuite, ce roman aborde une question es-

sentielle : le commerce illégal des armes parmi les plus sophistiquées, donc les plus meurtrières.  
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Gérontologie 

Pourtant, l’auteure ne parvient pas à convaincre. 

Qu’est-ce qui n’a pas fonctionné ? Peut-être les 

situations de lutte ne sont-elles pas suffisamment 

loufoques pour provoquer l’amusement ? Dès 

lors, peut-être apparaissent-elles totalement im-

probables et suscitent-elles un rejet de par leur 

manque de réalisme ? Finalement, on sourit à 

peine aux situations les plus cocasses. Le roman 

ne réussit pas plus à susciter l’émotion. 

Certes, la principale protagoniste, Dagny Svens-

son, 74 ans, a perdu sa fille, enceinte, en pleine 

guerre alors qu’elle effectuait une mission humani-

taire, mais on peine à s’émouvoir tout au long des 

plus de 400 pages. 

L’idée d’un mouvement pour la paix, porté par des 

femmes âgées qui luttent contre la prolifération 

des armes, était prometteuse. Dommage qu’elle 

ne soit pas ici traitée à la hauteur de l’ambition…  

Traduction du suédois par Hélène Hervieu. 
Fleuve éditions, 2021 (19,90 euros)  

Le résumé de la 4
e
 de couverture 

« Dagny Svensson, 74 ans, a tout pour passer une retraite heureuse. Son 

centre de divertissement et bien-être pour personnes âgées, qu’elle a fondé 

avec sa sœur dans la campagne suédoise, rencontre un franc succès. Elle dé-

cide pourtant de se lancer dans un nouveau défi : créer le collectif “Les Mamies 

pour la paix” pour lutter contre la prolifération des armes. Le jour où ses nou-

veaux voisins, officiellement en train de développer le premier champagne nor-

dique, se révèlent être des trafiquants d’armes, Dagny comprend que cette 

nouvelle étape ne sera pas un long fleuve tranquille ! Et la police locale n’a pas 

l’intention de se laisser marcher sur les pieds… » 


